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JIemento lrécro1ogique -Le diocèse de Québec vient de alcalins, c'est-A-dire sous nne forme immédiatement ass
perdre encore un des membres de son clergé, ans la milable et c'est ainsi qu'ils se recommandent encore
du couyat 'M l'Apt i-tî'xt éec.-d 111 a11l:11 et eles ainignse s o maxi dont ece
personie da Révérend M. André Pelletier, décidé le i davantage. Au point de vue alimentaire. de tous les pro'
du cou.rat- aPHpital1-Gén éral du Québec. duiits végétaux, les champinon son ceu don laco

M. Andiré Pelletier était né à Saint-loch des Aulniies, position se rapproche le plus de celle de la chair des au-
le 31 mai 1824. Entré au collège de Sainte-Anne, en manx. Un inyco'logue anglais faisait les rapprochements
18-17, iLe-iatses études classiques en 1844, et emii suivants:
brassait l'état ecclésiastiqute. .Reçu piètre enfi 1S8 il 4' La fisltulinec est un vrai beefzst enk croissant sur la sou-
passa la plus grande partie de 'ea vie sacerdotale au chle dles chnêîs et les lycoperdons sont des riz de veau
collège de SaIinxte-Atie, où il fut tour. à tour profeEseur lthyâne raielle les hiîtres fraîchts et Et lacthire délicieuse,
de Belles -Let tres, de Philosophie, directeur des écoliers les tendres rognons d'agneaux. Dans le midi de laFrance,

il est possible (le uniwger tics chaxmpignàons frais penldint
et supérieur (lit collège. Dans ces différents Postes M. toute l'année, mais, dans les autres pays, il faut recourir
Pelletier nl,èxntra de granlds talents; et ses anciens élèves aux conserves fijtes pendant la belle- saison, ce qui est
ont conservé de lui un bon soivenir. très f(acile, car il suffit d'en cueillir de grandes quxantités

En 1871, M. Pelletier laissit le collège peour devenir ixendant la belle Saison, de les passer à in fil et du les
faire ensuite seécher l'ombre et on se procure ainsi une

curé d'Hé'.ertvile. Après qu:equies années, il était uouirriturxe délicate, d'une grande valeur alimentaire et
trausfété.à la cure de Saint-Jean, 1. O. Mais les fatigues sans aucune <lépense."
du mninistèxe curial, et la maladie le forcèrenît, il y a trois M. de Mortillet, dans sou excellente petite brochure,
ans, de pileiàdre d t repos. Retiré à l'Hôpital Général, il signale les préjugés populaires relatifs à la piétendue
vient de terminer une vie bien reimplie par une mnort.des détermination des claipignons comestibles et vénéneux
plus édifiantes. et il déelare que c'est à ces vulgaires procédés de déter-

'Son service ak été chianlté à lôpital-Général, le 14 dui mination que l'on doit, en grande partie, les nombreux
côurax t, et sa sépulture a ou lieu ait Bon. Pasteur, le cas d'empoisonn t.
memîo jour. , ur connaître la valeur les champignons, il suffit

Mercredi, 18 du courant, un autre service a été chante, de jeter dans le vase où on les fait cuire un anneau d'or,
au collège de Sainte-Auie, pour le repos le l'ame du M. uii bague d'argent ou d'étain, de la mie de. pain, des
Pelletier. blanes d'mufs, deu la moelle de sureau ou glu jone, etc, etc.

IR. P. Si les objets (le métal brunissent et que les autres noir-
tissent, c'est Signe que les chamupignons sont vénéneux.
s'ils ne changent pas <le couleur les champignons sont
inoffensifs.'

A U SE R IE AG R IC O LE C'est la un préjugé absurde, car le chaugeienît de cou-
leur se manifeste, quand il se produit, aussi bien pour.les

Les champignons bonnes que pour les niatvaises espèces; ce n'est pas le
lésuiltat de l'action du pxiicipe vénéîîeux, mais de l'état

Les claipigiioiis sont ti ès abondants sur tous les .avancés des champignons; il se dégage alors de Phydro-

points de la Franlce et cependait les habitants des cam- gène sulfuré, sous l'influence de la chaleur.

pagnes les font rarent entrer dans leur aliiîentatioî 2. " On doit rejeter les clanpignois dont la couleur
de chaique jour, par cette raison fort simple, que, n'ayant est rouge ott e

aucune r.otice de muyciologie, ils ont peur île s'eiprison- Ce préjugé n'est pas plts fondé que le précédent.
ner. Ils ont parfaitement raison et ou le saurait les 3. "l Les ch:munpignflous comestibles ont lia cortictule
on blâmer; mais ne serait-il pas possible de connaître Sèche, les mnaivais'sont gliuants.ný

quelques variétés di clamnpigntonîs coiîestibles et de les Cette assertion io mérite aucun crédit, car bien les
servir alors, sur sa table, sans aucun danger i clampignons ont l'épiderne gltnnt, visqueux et cepen-

Notre compatriote, M. de Mortillet, vient î ce sujet, de dant ils seuil excellents, tandis que d'atres dontlacort:-
publier une petite brochure, portant pour titre : Vade- cule est sèche, vénéneux.
çuccum du iiiycograplhcpouer Ics 12 miois de l'anniiée, sur la 4. " Si les feuilles d'un champignons qu'on ne connaît
coiveirtire <le laquelle ou lit ces quelques mots . Les pas norcisseut cin vieillissant, oni doit le tenir conne

champjtlyju,Ils sont lai manne dit paumej. Rienet.pu suIspect ; S'il ne chantlgent pas du Couleni- il peuit être rle-
arde comme sain "

vrai, car il est difflcile de trouver un aitliment plus agréa-
ble et plus nutritif. Qui ne connxaît le goût exquis de la C'est la. iune des erreurs les plus grossières, car le elain-

truffe, de la morille, du cep, etc., etc. D'autre .part, on gemnt de couleur des feuillets n'est pas in caractère
Sait que la valeur de ces aliments se mesure sur lI qlan- dist*utir de telle ou telle espèce, mais Comimun à des
tité d'azote qu'ils renferment. Or, les analyses des chi- grouper. entiers.

nistees les plus autorisés .indiquent des proportions va-? 5. " Les chtaupignonàs qui changent de couleur, quand
rian t le 0,63 a 0,07 du principe nutritifsuttout recherché, oit les enta me soIt véiéieuxl
la myenne serait <loie de 0,045 dans les variétés les plus Cette observatioin possède une certaine valeur, mais
c'.assiqies ; d'autre part, on trouvé dans les cendres> une nest pas absolue ; elle bapplique surtout aux bolets,

proportion assez forte de phosphore, sous forme de sels franchement vénéneux. Le lactaire délicieux, très bon


